
Homélie du Dimanche XXX du T.O. 2025


Les lectures  d’aujourd’hui poursuivent le thèmes des dimanches 
précédents. Elle nous parlent de prière humble, pour marcher dans 
la vérité. Et l’insistance avec laquelle Saint Luc  nous parle de la 
prière, révèle l’importance pour notre vie chrétienne.


Dimanche dernier a travers la parabole du juge et de la veuve, il a 
insisté sur la nécessité de prier sans interruptions. Et aujourd’hui 
avec la parabole du pharisien et du publicain, il nous enseigne 
comment notre prière doit être.


Il s’adresse a ceux qui se croient justes et aux pécheurs


C’est ainsi que l’évangile d’aujourd’hui nous présente deux manière 
de vivre la religiosité. Celle du pharisien qui va au temple pour parler 
avec Dieu, en se considérant juste, il ne demande pas pardon, on le 
voie dans son discours ou il ne se repenti de rien devant Dieu. C’est 
une prière du : «  je te remercie, je jeûne deux fois, je ne suis pas 
comme ce publicains ... » Il y a un moment ou on pense que nous 
allons lire : «  et je suis bon ».


Et bien l’attitude du publicain est différente. Il prie, mais a distance, 
n’osant pas lever les yeux au ciel. Il se présente a Dieu avec son 
péché et il se frappe a la poitrine.


L’évangéliste nous dit que ses le publicain qui est justifié par son 
humble prière. Parce que les jugements du pharisien on justifié ces 
défauts, ces faiblesse, en se comparant avec le publicain.


Combien de fois nous le faisons encore aujourd’hui au XXI siècle !


C’est  a dire quand vivant dans l’orgueil, ses prières n’était pas 
sincère. Parce que ce n’est que dans l’humilité que nous pouvons 
être authentique devant Dieu.


Le publicain est justifier par Dieu, non pas par se mérites, mais 
parce que dans son humilité, il voit en Dieu, Celui qui peut avoir pitié 



en lui. Ce ne sont pas nos œuvres, nous dit l’évangile qui  peuvent 
nous conduire au pardon.


Seule la miséricorde du Seigneur nous l’accorde. 


Quelle est notre vérité devant Dieu ?


Le message d’aujourd’hui est : «  comme sommes nous sans 
Dieu » 


Cette réalité, doit être notre vérité. Parce ce que si nous avons pas 
le désir d’ouvrir notre cœur a Dieu, nous croiront que nous sommes 
en règle avec Lui.


S’ouvrir a Dieu, c’est vivre dans le pardon. Un Dieu d’amour qui 
nous donne sa grâce.


Demandons a Dieu aujourd’hui de grandir en humilité, parce que  
lever les yeux au ciel, ses regarder au de-là, ses faire un chemin 
d’humilité a l’exemple de Jésus.
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